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montnnt crint<''rf)t qui doit (tve pay^*' est Un indice du crédit du

pays.

" On a pu craintlro que notre orédit iilluit ^trc ruin^'- par la

construction (Vnu «les travaux len 1)1uh jïipnteHqucs (lu'mi

jK'uplo de notre cliiffre ait jamais tentes ;
mais au lieu de eela^

vu (tcpit des eraintcH (pie [louvaient causer des d^'penscB aussi

ciK.iiucs, le crcdit du Caniida cri devenu {>ius grand. ('(uW!-

(picmiiicut, coninie les oliliffiitidus ri'd le; d\i Canada nedoivent

pas et 10 niesurc'es par le montant c|uc nous devons, mais |)iir la

charge atmm'llc sur notre revenu, si noire crédit est devenu plus

grand au lieu de tondicr. s'il a augmente comni(> la dette depuis

1S77, nous n'avons rien à craindre."

Me dirait-on pas (jue ces larolen du gnmd clicf conservateur

ont été prononcées expressément pour répoiidre à tout ce que

ces messieurs nous ont dit, ce soir, ;m sujet «le Temprunt ? En

tous cas, je crois que c'est la meilleure répcmse que nous ]Htuv(ms

leur faire dans le moment.

Je viens de citer un grand finiincier ledérnl.

maintenant mettre devant vous les paroles d'un ancien trésorier

provincial, l'honorable déijuté de Sherbrooke. Voici ce (pi'ilpr

disait en IHMi

iaissez-moi

^r

il

" A mesure que la population de la province augmentera, on

peut s'attendre à ce ([ue les dépenses augmentent pour l'admi-

nistraticm de la justice, les chemin; de fer, les chemins de colo-

nisati(m et les tins agricoles. J'espère ([ue le temi»s n'cFt pas

éloigné où une révision du salaire des employés sera faite.

Dans certains cas, on ajoutera à ces salaires."

Tel était le langage que tenait alors le trésorier du gouverne-

ment conservateur. 11 ne se contentait pas de cela, mais il

déclarait, en même temps, qu'il était ^ apossihle d'augmenter

les revenus de la Province, et (pi'il ne voyait pas d'autre ressour-

ce, si les dépenses allaient ainsi s'augmeiatant, que d'imposer la

taxe directe sur le peuple.

Qu"est-il arrivé ? Le gouvernement actuel a pris la direction

des affaires de cette province. Il n'a pas imposé un seul centin

de taxe—au contraire, il a retranché cette taxe infâme iniposée

sur les muniei})alités pour l'entretien des aliénés,—et il a pu
inaugurer une i)olitique progressive, ii a pu donner des sommes
plus Cfmsidérahles pour l'éducation ; il a pu donner plus d'ar-

gent pour la e(d()nisation ; il a pu voter $40,000 poiir ces écoles

du soir si populaires et destinées à opérer tant de bien.

En face de ces choses, comment nos adversaires peuvent-ils

raisonnablement accuser le gouvernement actuel d'extrava-

gance et s'insurger quand on leur parle de l'emprunt pour con-


